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Le moyen efficace pour battre et contre­
carrer les_ opérati9ns de troisième voie 

sociale, libérale :. Marie-Georg_e BUFFET 

BUFFET 
est l'outil pour por­
ter vos aspirations 
et vos luttes, pour 
prolonger le «non» 
à la constitutio'n 
européenne. Plus 
son score sera 
élevé, moins on 
·pourra étouffer les 
urgences sociales 
et démocratiques. 

Le vote Marie­
Geo rge BUFFET 
peut créer les 
conditions favo­
rables à la mise en 

. œuvre d'une nou­
velle politique de 
gauche permettant 
.de changer de vie. 

Les Nouvelles • 1 



L'actualité politique . •• 

Drôle de théorie 
Les propos de Nicolas Sarkozy concer­
nant la présence de gènes qui engen­
dreraient la pédophilie chez des ado­
lescents font froid dans le dos. Nous 
touchons là à des conceptions idéo­
logiques qui pourraient rappeler cer­
taines thèses développees il y a 
quelques décennies outre-Rhin pour 
justifier des atrocités commises au 
nom de l'élitisme. 

Dans le champ 
de l'autre · 
A la recher­
che du 
«gène du 
délinquant», 
l'ex ministre 
de l'intérieur 
s'en va sans 
réserve 
brouter dans 
le champ de 
Jean Marie -
Le Pen. 
Pour une éventuelle place au château. 
Le flirt avec l'électorat de l'extrémiste 
de droite est devenu une préoccupa­
tion première du candidat de l'UMP qui 
n'hésite plus à franchir la barrière pour 
arriver à ses fins ... Attention danger .. . 

Le soutien de Nananl 

• • • • • • • 

Chacun le connaissait peu scrupuleux, 
tout le monde se souvenait de l'affai­
riste rattrapé par la justice, certains gar­
daient de lui l'image qu'il fut un temps 
ministre de François Mitterrand, et 
maintenant, tout le monde peut l'ad­
mirer en soutien du très libéral candi­
dat de la droite française, Nicolas Sar­
kozy. Bernard Tapie n'est en fait pas • 
different dans ce personnage, de ceux 
qu'il a incarné auparavant. 

Demander la nouvelle 
fonnule 

« ultra-libérale 
financières. 

Les Élections Présiden­
~tlelles permettront de 

. confirmer le vote du 29 mai 
· 2005 alors que. le Parti 
Socialiste et la droite 
avaient appelé localement 
à Trignac a voter « oui ,, 
au projet de traité consti­
tutionnel européen, 73% 
ont exprimé leur volonté de 
dire non au Projet. 
Par ce choix, les Trigna­
caises et les Trignacais 
réaffirmaient leur volonté 
d'opposition à une Europe 

,, dominée par les grandes sociétés 

La décision inique du groupe Alcatel qui fait peser les 
plus grandes inquiétudes sur le sort réservé à l'usine 
RFS Trignac ? · 
Comment ne pas être révolté par cette décision de 
revente par Aker yards des chantiers navals de Saint 
.Nazaire et Lorient 14 mois après une cession par Alstom 
considérée par beaucoup ici et ailleurs comme le 
« moindre mal ,, . 
Toutes ces décisions auront pour conséquence, non 
seulement de laisser sur le bord de la route un bon 
nombre de nos concitoyens, mais aussi de contribuer 
à un appauvrissement de notre région nazairienne et 
de notre département. . 
Cette politique de casse des outils industriels s'ac­
compagne également de celle des services publics. 

· Ici à Trignac et dans I' Agglomération Nazairienne 
comme dans le département, la 

Elu par la population trignacaise, 
le Conseil Municipal du 9 février 
2007, a autorisé à la prise de trois 
nouveaux arrêtés anti-expulsion, 
anti-coupure d'eau et d'électricité. 
Il est donc tout naturel, qu'en m'ap­
puyant sur ces objectifs de solida­
rite, j'exprime mon soutien à la can-

«Avec Marie-George 
liste est longue des mauvais coûts 
portés. 
C'est la raison pour laquelle, 
aujourd'hui comme hier et pour 
demain, nous sommes disponibles 
pour nous engager auprès de 
celles et ceux qui se battent pour 

BUFFET mettre en 
conformité nos aspira­
tion et notre vote». 

une société de Justice, de Progrès 
et de Paix. didature de Marie.:George Buffet. 

En effet comment ne pas être indigné par les événe­
ments récents mettant en cause les activités indus­
trielles en Basse Loire ? 

Je vous appelle à utiliser votre vote en faveur de Marie­
George Buffet, candidate de rassemblement de la 
gauche populaire et anti-libérale. 

Nous ne 
sommes plus en 
'2002 mais en 
2007 

La question du vote utile est, à 
quelques jours du premier tour de 
la présidentielle sur de nom­
breuses lèvres. Avons -nous le 
risque dimanche prochain de 
retrouver la situation de 2002 qui 
a vu une confrontation Droite/ 
Front National au second tour rui­
nant de ce fait tout espoir à 
gauche ? -
Non, la situation est totalement 
différente, l'é lection présidentielle 

tentement et de la désaffection 
dans le camp de la gauche et par­
ticulièrement dans celui des sala­
riés . 

Besancenot et Arlette Laguiller 
engendreront quant à eux 9,97 % 
des suffrages. 
Les « opérations sécuritaires ,, 
et autres « basses manœuvres 
,, dans lesquelles se retrouvaient 
parfaitement la droite et l'extrême 
droite ont, à l'époque, également 
beaucoup troublée les électeurs 
et indiscutablement favorisées un 
vote en direction de Jean Marie 
Le Pen. 
2007 place les électeurs devant 
d 'autres choi x, d'autres enjeux. 
Les médias ont tenté à un 
moment de monter en épingle 
« un troisième homme ,, en la 
personne de François Bayrou , 
opération vite retombée. Jean 
Marie Le Pen n'est plus quant à 
lui dans la situation de l'élection 
précédente. 

Le CPE c'est fini, Ségolène Royal pro­
pose le CPC (Contrat Première 
Chance). Qu' y a-t-il de nouveau sous 
les cieux de la candidate socialiste à 
l'élection présidentielle par rapport aux 
propositions de Raffarin et Villepin? 
Rien de bon à en croire Bruno Julliard 
responsable national de l'UNEF qui 
met en garde contre la perspective d'un 
CPE de gauche. 

23 avril : le trou noir 

• de 2007 ne se déroule pas dans 
le même contexte, dans la même 
situation politique. 

La « gauche sociali ste ,, , 
contrairement à la situat ion de 
2007, présentait plusieurs candi ­
dats : Christiane Taubira pour le 
PRG et Jean Pierre Chevènement 
pour le Mouvement des citoyens. 
Ils totali seront à eux deux au soir 
du 21 avril quelques 7,65 % des 
voi x. Les troskistes ·avec Olivier 

Au gré des discours politiques et 
commentaires journalistiques, 
certains, pour tenter de dévier les 
électeurs de leur choix, avancent 
l'idée de la possibilité d'un 
deuxième 21 avril , laissons les 
élucubrer sur des scénarios qui 
n'ont plus rien à voir avec les réa­
lités poli tiques de 2007. 

A écouter Olivier Besancenot, le len­
demain du premier tour de l'élection 
présidentielle ressemble à un grand 
vide. En effet, aucune proposition ne 
vient étayer une démarche de 
construction politique dans les propos 
du candidat troskiste qui se présente 
avant tout comme le candidat de « l'in­
dépendance ,, et reprend sans 
variante son leitmotiv : jamais rien • 
avec le PS. 

Complètement débile 
Le candidat qui se voulait celui des 
maires et qui ne l'était pas, et pour 
cause, n'en finit pas de mener une 
campagne pour le moins douteuse. 
C'est ainsi que le candidat soutenu par 
le Parti des Travailleurs vient de décla­
rer « Il n'y a que deux issues de 
secours : ou Le Pen ou nous, ' les 
maires.» Pour Gérard Schivardi, tout 
a vraiment l'air de se bousculer dans 
sa tête ... 

2 • • Les Nb civelles 

En 2002, nous arrivions au terme 
de 5 années d'un gouvernement 
dirigé de bout en bout par Lionel 
Jospin qui laissait derrière lµ i de 
réelles amertumes, de nom­
breuse attentes, voire du mécon-

De vous à moi ••• 

Dans trois jours, ça y est, je vote, je vote pour élire mon futur(e) président(e) de la République, un 
acte majeur pour mon avenir mais aussi pour celui de mon pays. Depuis de nombreux mois, les images 
des « grands candidats » ont défilées sur mon écran de télé, les colonnes de mes quotidiens se 
sont remplies, les·paroles de ces mêmes « nominés des médias » se sont succédées et pourtant, je 
me sens orphelin, comme une majorité de français, d'un vrai débat, d' une réelle confrontation d' idées 
et d'échanges sur les grandes questions de société. 

C'est tout simplement parce que Sarko et Ségolène ont décidé qu' il n 'y aurait pas ces débats, qu'il 
n'y en a pas eu. En prenant une telle décision, ils ont privé les français de toute confrontation directe 
entre les 12 candidats rompant avec ce que j'appellerai l'élémentaire de la démocratie. Ils ont ainsi 
pu durant des mois et des mois affirmer, asséner des idées et des propositions, défini les thèmes de 
la campagne à leur guise. Cela ne m'étonne pas qu'une grande majorité de mes concitoyens partage 
le sentiment que cette campagne est passée à côté des grandes questions posées à notre société. 

La démocratie ne peut se contenter seulement de l'acte du bulletin de vote, elle oblige au débat et 
à la confrontation. 

Y.C~ 
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V ITE DIT 

• • Le Vote utile, c'est votre choix pour Marie-George BUFFET 
• • • 

Une campagne • • 
aux cent • • • 
facettes • • • • • Dans l'ensemble du • • département, les cen- • 
taines d'hommes et de : 
femmes ont activement : 
milité en faveur du vote· • • 
pour Marie-George : 
BUFFET. Souvenons- • 
nous du succès du : 
meeting au Zénith à : 
Nantes le 24 mars avec : 
2 500 personnes : 
réunies dans cette • 
immense et belle salle. : 

' 

A 3 jours du premier tour de 
l'élection présidentielle, alors 
qu'un grand nombre d'élec- ,-
teurs n'a encore pas définiti­
vement déterminé son choix, 
Michel RICA secrétaire de la 
fédération de Loi~ 
Atlantique du Parti 
Communiste Français répond 
à nos questions sur la cam­
pagne de Marie-George BUF­
FET, sur la notion du vote 
utile et sur la perception pour 
les électeurs des propositions 
de la candidate soutenue par 
le Parti Communiste français. 

Ce sont également, : NLA : Nous sommes à 
entre autre, ces 300 : quelques jours des élec­
signatures sur l'appel • tions présidentielles et 
au vote pour Marie- : beaucoup d'électeurs ne 
George BUFFET récol- : saventtoujourspaspourqui 
tées dans la commune : voter, qu'en penses-tu ? 
de Trignac, toutes : Michel RICA: C'est la preuve 
celles obtenues à • que le débat politique n'a pas 
Savenay, Couëron, : eu lieu à l'occasion de ces 
Saint-Nazaire ... Enfin, : élections présidentielles, un 
ce sont ces 500 ooo : débat souhaité par Marie­
tracts de campagne : George BUFFET et qui aurait 
distribués dans l'en- : permis de confronter les idées, 

bl d d · · • les programmes des candi-
sem e u eparte- : dats. C'est un véritable préju-
ment sans compter • dice démocratique entre les 
ceux édités dans les : aspirationspopulairesetcequi 
quartiers, les corn - : • a été imposé comme cam­
munes, les entreprises • pagne électorale hyper média­
par les militants corn- : tisée. 
munistes. Prenons : Une actualité électorale faite 
acte également des • de petites phrases, de son­
quelque 4 000 affiches : dages, et si ceux-ci ont sou­
qu i auront .été appo- : ventétécontreditsparlesélec­
sées durant plusieurs : teurs,nousmesuronsqueleur 
semaines sur les pan- : usagerépétépèsesurlechoix 
neaux des communes • des électeurs. 
de Loire-Atlantique. · : Mais dans le même temps, 

• 

cette situation fait apparaître 
que les hommes et les femmes · 
de notre pays sont à la 
recherche d'un projet de chan­
gement répondant à leurs 
attentes, à l'inquiétude qu'ils 
ont dans l'avenir pour eux, 
pour leurs enfants et pour le 
pays. 

NLA : Contrairement aux 
autres candidats, Marie­
George BUFFET a sorti son 
programme tôt dans la cam­
pagne, quels échos en a-t-on 
aujourd'hui ? 
M.R. : Oui, heureusement, les 
militants communistes, les 
hommes et les femmes qui 
mènent campagne avec nous, 
ont pu ,avec cette brochure 
engager le débat, faire la 
démonstration que les 15 
engagements pour une autre 
politique à gauche sont liés aux 
moyens pour les mettre en 
œuvre. Comment faire pour 
mettre en place une politique 
véritablement transformatrice, 
si on ne dit pas dans le même 

- temps qu'il faut s'attaquer au 
pouvoir de l'argent, c'est-à-dire 
repenser la fiscalité, le rôle des 
banques et du crédit, la démo­
cratie dans l'entreprise . 
Ces débats sont et seront des 
points d'appui utile pour le vote 
Marie-George BUFFET, mais 
aussi pour demain, quelque 
soit l'issue de ce scrutin. 

NLA : Les militants commu­
nistes mènent une cam­
pagne de pr9ximité, de ter­
rain, comment.: sont-ils 
reçus ? ... · - · ~ 

M.R. : A la porte des entre­
prises, dans les quartiers 
populaires, vers celles et ceux 
qu 'ils rencontrent quotidien­
nement, ils sont bien reçus. 
Les relations tissées dans les 
luttes, dans le mouvement 
associatif, avec le mouvement 
syndical, permettent des dis­
cussions et des débats fruc­
tueux, basés sur l'expérience 
commune des luttes, sur les 
responsabilités qui reviennent 
aux partis politiques, et sur les 
rapports de force permettant 
de peser sur les décisions. Ces 
initiatives militantes sont aussi 
un moyen de rappeler le bilan 
catastrophique de Ja droite, 
des lois qu'ont porté et voté 
SARKOZYet BAYROU, et du 
terrible danger que représente 
LE PEN pour la démocratie. 
Ces rencontres nous ont aussi 
permis de rappeler qu'un score 
électoral élevé des commu­
nistes a toujours permis d'ob­
tenir des progrès sociaux, cul­
turels et démocratiques, que 
nos élus dans les municipali­
tés, au Conseil Général , au 

Conseil Régional, et bien sûr à 
l'Assemblée Nationale portent 
des propositions utiles aux 
populations . 

NLA : Nous l'avons dit tout 
à l'heure, les gens s'interro­
gent, parlent du vote utile 
pour battre SARKOZY, 
quelle place pour la candi­
dature de Marie-George 
BUFFET dans la 
campagne? 
M.R. : Marie-George BUFFET, 
les hommes et les femmes qui 
la soutiennent, au premier rang 
desquels les militants com­
munistes mènent une cam­
pagne autour du programme, 
mais bien plus largement sur 
les conditions d'une alternative 
politique à ·gauche. Il est 
nécessaire de continuer d'ap­
porter des éclaircissements 
sur ce qui n'a pas marché dans 
le passé, ces alternances poli­
tiques qui ont abouti au 21 avril. 
Mais il faut surtout que les 
hommes et les femmes de 
gauche qui ont voté NON au 
traité constitutioonel, mais 
aussi les autres, bousculent 
l'échiquier politique et redon­
nent l'espoir à gauche, met­
trent en place des initiatives 
politiques fortes comme celles 
proposées par .Marie George 
BUFFET, qui avait invité toute 
la gauche à se retrouver, 
confronter, débattre afin de 
reprendre l'initiative sur la 
droite et l'extrême droite. 
Vraiment, le vote Marie-· 
George Buffet sera le vote'le · 
plus déterminé pour battre la'"\ 
droite et réussir à gauche. 

- la veille du scrutin : 5 réflexions sur la campagne électorale 

Médias, sondeurs, experts ... Ils continuent ! 
A chaque élection, les sondages se trompent. A 
chaque élection, les grands médias sont sévère: 
ment critiqués pour.leur trai_tement de la campagne. 
Pour le Traité constitutionnel européen, ils ont de 
concert tout fait pour faire passer le Oui. .. mais le 
peuple a dit NON. Au mois de Février, un institut a 
fait le choix de tester Bayrou pour le second tour 
alors que dans le même sondage il n'était donné 
que loin derrière les deux premiers candidats ... 
Le 3ème homme était né·. En réalité, sondeurs et 
grands médias sont aux mains de grands groupes 
privés. Une fois de plus, ils ont tenté de façonner 
l'opinion afin que le résultat de l'élection n'entre pas 
en contradiction avec les intérêts des puissances 
d'argent. 
Un dé~at à mille lieues des aspirations popu­
laires 
Les informations tentent d'organiser la discussion 
autour de thématiques annexes ... Et les candidats 
jouent le jeu. Royal et Sarkozy refusent de débattre 
et Bayrou propose le débat. .. sur Internet. Accom­
pagnant le jeu médiatique, les principaux candidats 
ont privé les citoyens d'un véritable débat de fond. 
Dans les quartiers et les entreprises pourtant, ce 
sont les questions d'emploi , de pouvoirs d'achat 
et de protection sociale qui occupaient les discus­
sions. Pour les familles populaires, pour les nou­
veaux inscrits sur les listes électorales, è'est la 
déception quïcaractérise le mieux le débat poli­
tique accompagnant cette présidentielle. 
Le clivage Droite/Gauche continue de structu­
rer le débat politique 
~algré ses efforts, Bayrou a fini par apparaître 

comme celui qu'il est réellement, le deuxième 
homme de la droite. Et pour cause, d'une seule 
voix, ce sont la baisse des dépenses sociales et de 
la fiscalité. des entreprises que demandent l'ef-

frayant trio de la droite et son extrême : Sarkozy, 
Bayrou et LePen. Après 5 ans de casse sociale, 
Sarkozy espère être élu pour en finir avec le code 
du travail et s'attaquer à nouveau aux acquis 
sociaux. A gauche, certaines des revendications 
des forts mouvements sociaux sont arrivés jus­
qu'aux oreilles d'un PS qui peine toujours à incar­
ner une alternative d'espoir pour les milieux popu­
laires. 
Une élection déterminante pour la gauche 
Traumatisé par le 21 Avril 2002, le PS aura tout 
fait pour appeler au vote en sa faveur, dramatisant 

les rapports de force, il tente le cavalier seul au 
détriment des autres composantes de la gauche. 
Les socialistes espèrent profiter de l'alternance 
sans pour autant remettre en cause les rouages de 
l'Europe libérale. D'un autre côté l'extrême gauche 
continue de cibler le PS, plutôt que de s'attacher 
à battre la droite et à s'inscrire dans le rapport de 
force pour une gauche qui change vraiment la vie. 
Le premier tour sera significatif pour l'avenir de la 
gauche. C'est toute l'.originalité de la candidature 
de Marie George Buffet : Une candidature de res­
ponsabilité, basée sur des propositions concrètes 
avec pour objectif de rassembler la gauche. 
Chaque voix comptera pour affirmer l'identité d'une 
gauche de gauche qui tourne à la fois le dos à la 
contestation stérile et à la résignation 
Avec Marie George Buffet, une force politique 
qui compte. 
Avec l'investissement de milliers d'élus, de dizaines 
de milliers de militants communistes, associatifs, 
syndicaux, c'est dans les quartiers populaires et à 
la porte des entreprises que s'est tenue la cam­
pagne de Marie George Buffet. La mise en mou­
vement de cette force militante témoigne d'une cer­
taine audience. Les meetings font salle comble, 
au-delà des pronostics, largement au dessus des 
dernières campagnes électorales. Avec 2500 per­
sonnes au meeting de Nantes, les communistes 
confirment leur place singulière dans le départe­
ment. Avec près de 150 élus et des centaines de 
militants, ils sont déterminés à peser pour la mise 
en œuvre de politiques transformatrices répondant 
aux aspi rations populaires, dans les luttes et jusque . 
dans les urnes. 
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Pourquoi ils votent MARl·E-C 

Salariéfe)s, retraitéfe)s, étudiantfe)s, élufe)s, personnalités du mouvement associél 
Marie-Georgè Buffet. À quelques jours du premiers tour de l'élection présidentielll 

La candidature dont le programme exprime le plus de convergences 

l:e 22 avril, e vote citoyen s'rë:lentffiera a un acte 
d'opposition à l'ultra-libéralisme ou pas ! Mon 
.engagement syndical me pousse à vérifier 
dans les programmes des candidats, les propo­
sitions qu'ils formulent, les voies de leur finan­
cement, les convergences qui existent avec les 
revendications sociales, emplois, industrie, 
servie~ public, salàires, retraite, protection 
sociale, education nationale ... qui motivent les 

Tiftes synë:lrca es souven unrtarres. :A:pres un 
examen approfondi , une conclusion s'impose. 
Il n'y a pas photo ! La candidate dont le pro­
gramme exprime le plus de convergences avec 
les exigences sociales est celle de la gauche 
populaire et anti-libérale. Le 22 avril , je vote 
Marie-Georges BUFFET. 
Serge DOUSSIN, 
syndicaliste. 

La dignité humaine 
comme socle dè toute 
politique de gauche 

Celle qui incame le mieux la défense des 
droits sociaux et la lutte contre le racisme 

Le projet porté par M.G.Buffet 
est un celui d'une société soli­
daire dans tous ses aspects, 
et notamment celui des 
migrants. 
Les opprimés n'ont pas de 
frontière et les, libéraux s'ac­
commodent trés bien de cette 
main d'œuvre clandestine, qui 
ne travaille que pour le seul 
gain d'un patronat sans scru­
pules! 
Or pour une gauche ,digne de 
ce nom, les migrants ne doi­
vent pas être considérés com­
me un coût, mais comme une 
richesse. 
Que dire de ces familles expul­
sées ... 
La dignité humaine doit être le 
socle de tout projet politique 
qui se réclame des valeurs de 
la gauche. 
Les communistes sont depuis 
toujours du côté des opprimés, 
donc des sans papiers ... 

Pendant la dernière guerre, 
les droits de l'Homme m'ont 
été niés et j'attache beau­
coup d'importance à la 
défense de ces droits d'où 

mon engagement dans une 
association qui les défend. 
J'ai voulu prolonger mon 
engagement dans le PCF 
pour peser à gauche. 

Je pense que 
Marie George 
Buffet de tous les 
candidats à la 
présidence de la 

- république est, 
avec le parti 
communiste, cel­
le qui incarne le 
mieux ce que 
j'espèce dans .la 
défense des 
droits sociaux. 
La lutte contre le 
racisme est 
pour moi primor­
diale . 
Je lui fais donc 
confiance pour 
radicaliser les 
forces de 
gauche. 

Jacqueline Weil 
Présidente 
d ' honneur 
d'une associa­
tion de défense 
des droits de 
l 'homme 

Un vote pour gagner 
de nouveaux droits 

. pour les jeunes . 

" Vingt ans, c'est re plus bel âge 
de la vie " dit-on. Pourtant, 
aujourd 'hui, jeunesse ne rime 
pas avec allégresse. Les jeunes 
sont massivement touchés par la 
pauvreté. Le premier facteur de 
r appàuvrissement des jeunes. 
est la crise du logement. La spé­
culation immobilière et l'insuffi­
sance de logements sociaux pro­
voquent de telles hausses de 
loyer, qu'une grande partie des 
jeunes y consacrent plus de la 
moitié de leur budget. A cause du 
loyer et des dépenses quoti­
diennes, beaucoup trop de 
jeunes font le· choix de ne plus 
manger correcte.ment et de ne 
plus se soigner. C'est une honte 
pour une société qui se dit 
moderne. Je vote Marie George 
Buffet pour prolonger mon com­
bat contre le CPE, c'est un vote 
pour gagner de nouveaux droits 
pour la jeunesse. 
Juliette BISSON 20 ans 

Défendre la dignité de ceux 
qui vivent à nos côtés, et met­
tent leurs enfants dans nos 
écoles est et a été le combat 
des élus communistes à 
Nantes avec la délégation 
intégration, pour faire avancer 
l'idée qu'un monde solidaire 
est possible et que l'homme ne 
peut être que le centre de tout 
projet ambitieux. 

La bataille pour réconquérir les retraites n'est pas terminée 

C'est cela aussi le vote M.G 
BUFFET le 22 avril. 

Delphine BOUFFENIE 
Adjointe au maire 
de Nantes 

Depuis 200~ , malgré une forte mobilisation 
sociale, la bataille pour reconquérir la retraite 
à 60 ans et 55 ans pour les travaux pénibles 
n'est pas terminée. Et le pouvoir d'achat conti­
nue de baisser. Il faut d'urgence porter le 
SMIC à 1500 euros, augmenter les minima 
sociaux de ·300 euros et ne laisser aucune 
retraite au dessous du SMIC. C'est pourquoi 
je voterai pour la seule candidate à s'en don-

plus tîumarne. 

ner les moyens en s'attaquant au mur de l'ar­
gent et aux fondements de l'Europe libérale. 
Parce que ses propositions répondent aux 
intérêts des salariés, le vote Marie George 
Buffet est le vote le plus en phase avec mon 
combat quotidien. 

Marcel GUILLET 
Syndicaliste retraité 

Réponse à nos attentes dans nos communes ! 

lVfaife Cie Sarnt- oacnrm, jar vécu avec mes concitoyens la for­
midable bataille politique autour du non à la constitution euro- · 
péenne. Comme dans les autres municipalités communistes 
briéronnes elle s'est soldée par des scores extrêmement impor­
tants, les plus forts du département. Cela voulait dire quelque 
chose de fort, quelque chose qui est toujours d'actualité. 

C'est prendre pleinement ses responsabilités que de poursuivre 
concretement cet engagement, cela passe par le refus de choix 
qui conduiraient au moindre mal ou à ne pas vouloir regarder 
les réalités en face. 

Aujourd'hui, la question qui est posée est de savoir comment 
nous allons poursuivre cette bataille pour que la politique prati­
quée dans notre pays, dans nos communes réponde à nos 
attentes, pour qu'elle ne soit plus celle de l'argent maître de tout, 

C'est tout simptement pour cela que j'ai décidé de m'engager 
avec Marie-George BUFFET en mettant son bulletin dans l'urne 
le 22 avril. 

dominant tout, écrasant tout, mais au contraire une politique où Marc JUSTY 
l'homme retrouve toute sa lace dans une société lus just;.;;e_;e;..;t_ ..,.M;,;,.;a,...ir ... e de Saint-Joachim 



;EORGE BUFFET 

1tif ou syndical du département, ils ont f~it le choix au vote 
!, ils nous disent pourquoi ... 

Le vote communiste, un outil efficace ! 

Au porte à porte, dans les quartiers populaires, 
dans les entreprises, les militants ont consacré 
bea~c~up d'énergie à mener une campagne de 
pro~1.m1te. Nous avons pu mesurer que nos pro­
pos1t1ons sont en phase avec la plupart des exi­
gences populaires et notre candidate est bien 
accueillie. Il reste à mesurer ce qui se traduira 
en vote, dans une élection qui a toujours été dif­
ficile pour les communistes. A la présidentielle 

comme aux législatives et aux élections locales, 
le vote communiste reste l'outil le plus efficace 
pour exprimer une ambition pour la gauche et 
renforcer l'influence d'un parti au service des 
intérêts populaires dans les luttes comme dans 
les institutions. 

Aymeric Seassau 
Section de Nantes du PCF 

Il faut créer un statut de f étudiant ! 

A chaque campagne électorale, l'enseignement 
et la vie étudiante sont toujours une priorité pour 
l~s candidats, le problème c'est qu'après l'élec­
tion, les belles promesses ne se traduisent 
jamais par des actes. Au long des années la mal 
vie étudiante persiste, il faut un boulot pour pou­
voir payer ses études, !I faut réussir à se loger 
décemment et à un prix accessible, à la fin des 

études il y a peu de travail et les qualifications 
ne sont pas reconnues. Pour contrer tous ces 
problèmes il faut, comme le propose Marie­
George Buffet, créer un statut de l'etudiant pour 
pouvoir consacrer ses études à étudier. Il faut 
construire des logements, il faut créer de l'em­
ploi pour que les jeunes sortent de la précarité. 
Claudine Raymond, étudiante 

15000 ! 

A Bercy, ils étaient 15000 à donner de la voix 
pour Marie George Buffet. Une assistance comba­
tive, diverse, métissée, composée de militants 
représentatifs de toutes les luttes en cours : syndi­
calistes du pu~lic avec les cheminots de la CGT et 
de Sud, électriciens et gaziers, syndicalistes du pri­
vé avec ceux de PSA ou de Lufthansa, jeunes des 
banlieues aux accents de slam et de rap, sans­
papiers, féministes, anciens socialistes, eurodépu­
tés emmenés par Francis Wurtz, message d'Amina­
ta Traoré, d'un représentant d'Evo Morales ou d'une 
députée européenne de Sinn Fein .. . tous ont dit leur 
engagemel"lt aux Côtés de Marie George Buffet. 
~eau~o~p de jeunes et de salariés, pour un mee­
ting al 1mage de cette France qui lutte contre 
le patronat et la pouvoir de droite . 

. ~. .. 

Cette situation, il faut la changer ! 
Acteur du mouvement syndical 
dans mon entreprise « les ex­
Chantiers de l'Atlantique '" il me 
semble indispensable de m'in-
vestir dans le débat 
politique.Depuis plusieurs 
années, les choix économiques 
et sociaux ultralibéraux ont favo­
risé le chômage, la précarité, la 
baisse du pouvoir d'achat et le 
déclin de nos industries. Dans le 
même temps, les profits des 
grands groupes et la rémunéra­
tion des actionnaires ont explo­
sé au détriment des femmes et 
des hommes du monde du tra­
vail. Cette situation, les salariés 
des industries du bassin d'em­
ploi nazairien la connaissent 
bien. La navale, Airbus, RFS, 
Man Diesel sont soumis à la 
logique financière, avec pour 
conséquence, des restructura­
tions, des externalisations, des 
fermetures de site, des suppres­
sions d'emplois. Cette situation, 
il faut la charger.• -• ". < : . 

Je suis persuadé qu'il est néces­
saire d'avoir un prolongement 
politique qui donne du sens au 
combat que je mène dans l'en­
treprise. Le programme de la 
gauche populaire et anti-libérale 
redonne une place centrale à 
l'être humain dans le travail. Il 
propose un SMIC à 1500 euros, 
une sécurité professionnelle 
pour tous, exige une véritable 
politique industrielle et maritime 
dans notre région. Ces proposi­
tions sont fortes. Elles sont chif­
frées, elles ont le courage d'aller 
chercher l'argent là où il est. 
Elles donnent confiance parce 
qu'elles se donnent les moyens 
de bannir l'injustice sociale. Pour 
toutes ces raisons qui sont en 
harmonie avec les salariés que 
je côtoie au travail, je voterai 
Marie-George BUFFET, le 22 
avril prochain. 
Joël Cadoret, 
sypdicaliste 
.chantiers navals 

. ~e ,meeting de Bercy, en soi, est dores· et déjà un 
evenement. 
Il résonne comme un pied de nez aux mauvaises 
langues des grands médias qui·ont unanimemenfdü­
reconnaître qu'il s'agissait là d'une réussite d'impor­
tance. Avec cette réussite, Marie George Buffet 
entre dans le trio de tête des meetings les plus 
massifs avec Ségolène Royal (Villepinte) et Nico­
las Sarkozy (Bercy). Cela témoigne en tout cas de 
la vivacité et de la capacité d'organisation du PCF 
et au-delà de tous ces militants communistes, syn­
dicaux, associatifs, déterminés à battre la droite et 
changer la vie 

rissue ce eur rencontre, Bernarâ Tfiioault 
Secrétaire général de la CGT et Marie-George 
Buffet, candidate à l'élection présidentielle ont fait 
part de leur échange qui à porté essentiellement 
sur les questions de démocratie sociale et de la 
politique industrielle de la France. Les questions 
.du pouvoir d'achat et des salaires ont été égale­
ment abordées. Marie-George Buffet et Bernard 
Thibault déclarent avoir des positions conver­
gentes sur ces problématiques et soulignent qu'il 
y a urgence sociale en matière d'emploi , de 
niveau de salaire ou concernant l'industrie citant 
notamment pour les cas Airbus et d' Alcatel­
Lucent. Bernard Thibault a rappelé la nécessité de porter immédiatement le SMIC à 1 500 
euros et partage avec Marie-George Buffet que l'avenir industriel de la France du · plein 
emploi, du développement économique et social ne peut s'envisager si l'on fait l'impasse 
sur les réflexions stratégiques en matière de politique industrielle. Le dirigeant syndical et 
la, candid?te à ~'éle~ti~.n ~r~sidentielle con~idèrent qu'il faut accorder plus de place à la 
dem~crat1e. sociale aA 1 mteneur de l 'e!ltr~pnse et dans l'espace public. Il faut reconnaître 
le fa~t syn~1cal et I~ role d~ ses organisations, accorder plus de place aux salariés dans la 
gestion meme de 1 entreprise en respectant les droits actuels et en accordant des droits et 
des pouvoirs nouveaux jusque dans les PME/PMI. Répondant à une question, il a indiqué 
que la CGT ~J?pelle à vot~r pour le pr~~rès soci~I. Bernard Thibault estime qu'il faut rompre 
avec le~ politiques menees ces dermeres annees et considère que les prises de position 
de Mane-Ge~rge Buffet en particulier, et du Parti communiste français en général, vien­
nent en soutien ou en tous cas en compréhension des revendications sociales. 
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Evènements, culture, idées . 
Quelques fondamentaux de l'élection présidentielle (3) 

• • • • • • 
LIRE 

Types de candidatures et formes de votes face aux enjeux =Fidel Castro 
Biographie à deux voix 

Avec l'élection présidentielle il s'agit 
de désigner dimanche 22 avril .• pour 
les 5 ans à venir (2007-2012), avec 
ce 1er tour d'un scrutin au suffrage 
universel, un nouveau ou une nou­
velle présidente de la République, 
dont les pouvoirs et le rôle spéci­
fiques dans la Constitution de 
«monarchie républicaine» - faute 
d'une 6• république - en font le pivot 
essentiel de la vie institutionnelle. 
Avec le quinquennat, le calendrier 
électoral entraînera aussitôt des 
élections législatives dont devra 
sortir, même en cas de «cohabi­
tation», une majorité qui gouver­
nera. 
Les candidatures, au nombre de 12, · 
correspondent cette fois encore à 
certains types et sollicitent les 
formes de votes leur correspon­
dant. On peut ainsi y distinguer, 
même si elles peuvent en partie se 
recouper, trois principaux types. 
• Le vote protestataire 
Les candidatures protestataires se 
servent de la campagne comme 
d'une tribune, pour «Se compter» et 
saisir avant tout l'occasion en or de 
«faire passer un message». C'est 
le cas avec A. Laguiller (LO), O. 
Besancenot (LCR) - voire De Vil­
liers (MPF) ou Le Pen pour l'ex­
trême droite. Ces candidatures pré­
tendument «anti-système,, ne se 
préoccupent pourtant aucunement 
de la définition et de la formation 
d'une majorité susceptible de réa­
liser et concrétiser leur discours, qui 
s'affiche d'autant plus «radical» qu'il 
reste en fait vain : «100% à 
gauche», mais 0% responsabilités 
! Les votes «protestataires» qui se 
portent sur elles ne sont donc que 
des coups d'épée dans l'eau, sans 
lendemain. Après leur petit tour de 
piste électoral, et le service ainsi 
rendu au maintien d'un système 
tant décrié, ces candidats dispa­
raissent d'ailleurs quasi complète-

OIR ... 

ment du paysage politique, du 
national au local, jusqu 'à la pro­
chaine fois. 
• Le vote sélectif restreint 
Les candidatures mono ou pluri 
«thématiques» de «témoignage», 
se calent sur un ou quelques 
thèmes restreints et répétitifs de 
campagne: D. Voynet pour l'éco­
logie, J. Bové pour l'altermondia­
lisme, G. Schivardi contre l'Europe 
de Maastricht, F. Nihous (CPNT) 

pour la chasse, jusqu'à Le Pen (FN) 
et son hystérie anti-immigrés. Elles 
caricaturent et réduisent les enjeux 
à des sujets récurrents, présentés 
avantageu-
sement comme _transversaux, au­
delà du clivage gauche/droite, telle 
la " ruralité». Alors que personne ne 
peut s'en approprier l'exclusivité. 
Les mésaventures de «l'écologie 
politique,,, échappant complète­
ment aux seuls Verts, après l'opé­
ration N.Hulot, le montrent. L'ins­
cription durable dans le paysage 
politico-institutionnel de ces votes 
thématiques restreints reste hau-
tement problématique. · 
• Le vote d'alternance contraint 
Les candidatures décrétées d'em-

Regards sur ... MÉDIAS 

blée. «présidentiables» se situent 
dans la bipolarisation gauche­
droite, et ne peuvent y échapper, 
malgré la posture ultra-centriste du 
sortant F. Bayrou (UDF), sans vrai 
projet ni majorité. Avec l'autre sor­
tant N. Sarkozy (UMP) la droite 
tente frauduleusement une «rup­
ture» sans alternance. C'est pour 
une continuation en pire, sur les bri­
sées de Le Pen. 
Quant à S. Royal (PS), sa cam­
pagne passant d'un slogan à un 
autre plus vide encore (de «une 
France plus forte», à «une France 
plus juste», et une «France prési­
dente»!) atteint l'étiage du service 
minimum et ne spécule plus que sur 
le chantage à la peur pour un vote 
soi-disant «Utile» en faveur d'une 
alternance au contenu chaque jour 
plus évanescent. Comme lors de 
son investiture au sein du PS, elle 
navigue à vue sous la pression des 
sondages. On comprend que bien 
des électeurs de gauche puissent 
hésiter à lui signer un tel chèque 
en blanc. En lui donnant quitus pour 
sa dérive social-libérale. 
Ils prennent légitimement leur vote 
au sérieux. C'est bien l'un des rares 
droits démocratiques qui reste. Ils 
ne veulent pas le gâcher ou le rater. 
Mais, pour bien voter, il leur faut 
d'abord-se libérer du carcan imposé 
~t s'affranchir des peurs agitées. 
Le vote Marie-George Buffet 
contribue à battre la droite et l'ex­
_trême droite. Ce n'est pas un vote 
seulement protestataire, mais de 
rejet sans concession de 1a société 
ultralibérale. C'est un vote construc­
tif, sur un ensemble d'engagements 
cohérents, avec les moyens de les 
mettre en œuvre, dans la perspec­
tive d'un changement crédible et 
durable à gauche. 
Mieux qu'un vote vain, restreint ou 
contraint, c'est bien le vote de la 
clairvoyance et du courage. 

Résu ltat de plusieurs semaines d'intenses conversa­
tions entre Ignacio Ramonet et Fidel Castro, cette «bio­
graphie à deux voix» donne les clés de la révolution 

• cubaine à travers le parcours personnel et politique du 
dernier «monstre sacré» de la politique internationale. 
L'entretien exhaustif d'lgnacio Ramonet, directeur du 
Monde Diplomatique, constitue une démarche que la 
figure éminemment controversée de Fidel Castro rend 
passionnante et donne lieu à des réponses inédites à 
une série de ques­
tions sans complai­
sance ni tabou. 
Quelle a été son . 
enfance ? Où et 
quand s'est forgé le 
rebelle ? Quelles 
étaient ses relations 
avec Che Guevara? 
Comment sa petite 
guérilla a-t-elle 
vaincu la puissante 
armée de Batista ? 
Le monde a-t-il été 
au bord de la guerre 

• nucléaire pendant la 
• «Crise des missi les» 
: d'octobre 1962 ? 
• Combien de fois a-t;: 

on tenté de l'assas-. 
siner ? Quelle 
impression lui a lais­
sée le pape Jean­
Paul Il pendant sa 
visite à Cuba en 
1998 ? Pourquoi critique-t-il si âprement Felipe Gon­
zalez ét José Maria Aznar alors qu'il vante les qualités 
du rot Juan Carlos ? Co.mment explique-t-il «l 'affaire 
Ochoa» ? Que pense-t-il de la globalisation néolibérale, 
de la guerre en Irak et du président Bush? Pourquoi les 
autorités cubaines ont-elles arrêté quelque soixante­
dix opposants non violents en mars 2003, et appliqué, 
la même année, la peine de mort aux responsables du 
détournement d'un bateau ? Le régime souffre-t-il de 
la corruption ? Le socialisme cubain est-il vraiment «irré­
vocable» ? Quelles sont les orientations actuelles de 
la politique et de l'économie cubaines ? Qu'adviendra­
t-il après Fidel Castro ? 
C'est ainsi un récit instructif sur le passé, le présent et 
l'avenir de la révolution cubaine et de l'Amérique latine 
alors que prend fin le long règne du comandante. 
Ed. Fayard, février 2007, 700 pages, 28 €. 

présente comme un 
art, une cu lture , une 
machine de rêves. En 

productivisme. 

Paroles de ... 
l'Amérique 
Latine 

On achète bien 
les cerveaux 

prononcée en 2004 
par Patrick Le Lay, le 
PDG de TF1 , su r le " 
temps de cerveau 
humain disponible ,, 
que le patron de la 
chaîne s'enorgueillit , 
de vendre à Coca- ' 
Cola. Trop souvent, 
l'omnipréser:ice de la 
publicité dans les 
médias est acceptée 
avec un mélange 
d'agacement et de 
fatalisme. Mais 
connaît-on le coût 
d'une te l le résigna­
tion ? Il est élevé : 
une information alté­
rée au profit d'inté ­
rêts privés, une télé­
v ision soucieuse de 
«vendre du temps de 
cerveau huma in », 
une presse soumise 
a ux exigences des 
annonceurs ... Pour­
tant , .la publicité se 

Et, désormais, elle 
recourt aux neuros­
ciences pour installer 
ses " marques " dans 
nos consciences . 
Ses àgences m illiar­
daires en ont fait un 
pouvoi r financier ; 
ses conseillers en 
communication , un 
pouvoir politique ; 
son inf luence sur la 
presse , un pouvoi r 
médiatique. Bien plus 
qu'une é manation 
superf ic iel le de 
l'ordre économ ique, 
la "pub" en est même 
l'un des rouages 
essentiels. 

Du vendredi 6 avril 
au samedi 5 mai, 
la Maison des 
Citoyens du 
Monde invite à 
découvrir l 'Amé­
rique Latine, un 
continent, des 
peuples, des droits 
à l'occasion de la 
s· édition de 

«Regards sur .. . Paroles de .. . » 

L'occasion pour mieux connaître l'Amérique 
Latine, ses cultu res, ses enjeux politiques et 
socio économiques. Sont proposés des expo­
sitions, des rencontres littéraires, du cinéma, 
des conférences et des soirées festives avec 
musiqu.e, danse, théâtre ... 
Maison des Citoyens du Monde Cosmopolis 
8, rue Lekain - 44 000 Nantes 
Renseignements : 02 40 69 40 17. 

Ce livre se propose 
d 'étudier comment 
l ' instrument écono­
mique d 'u ne démo­
cratisation de l ' infor­
mation s'est peu à 
pe u mué en outil poli ­
tique d 'une domina­
tion économique. Il 
procède à une ana­
lyse critique d 'un 
phénomène qui 
rythme notre quoti­
dien : l'omnipré­
sence massive de la 
publicité et ses 
conséquences su r 
les m édias. Le titre 
fait bien sûr réfé ­
re nce à la phrase 

réalité, elle façonne 
des besoins de 
consommation , véhi­
cule des stéréotypes, 
a limente la course au 

Marie Bé nilde , On 
achète bien les cer­
veaux, la public ité et 
les médias, Liber -
Raisons d'ag ir, 155 
pages, février 2007, 
6€. 



rès de vous 
Conseil Général 
Jean Louis 
améliorer 
État/région 

Le Corre veut 
le contrat 

Bien que revalorisé à la suite de la 
bataille menée par la majorité 
régionale, le contrat état région 
2007-2013 n'est pas suffisant 
pour conforter le développement 
des infrastructures du Port Auto­
nome ainsi que la réalisation des 
nouvelles infrastructures comme 
l'aéroport de· Notre . Dame des 
Landes dont le « raccordement 
ferroviaire et TGV est indispen­
sable en termè de développement 
durable ,, a jugé Jean Louis LE 
CORRE au C.onseil Général. Il 
manque des projets majeurs 
concernant les transports ferro­
viaires (la modernisation de la 
ligne Nantes Angers ... ), les trans­
ports en commun en site propre 
et des équipements structurants 
voulus par les collectivités parti­
culièrement en milieu rural. La 
possibi lité de conclure des ave­
nants ne doit pas nous amener à 
baisser la garde a conclu le vice 
président « mais plutôt à nous 
battre politiquement ,, . 

Nantes Métropole 
Claude Constant « Tous doi­
vent construire du logement 
social » 

Commentant le bilan 2006 du Pro­
gramme Local de !'Habitat de 
Nantes Métropole, Claude 
CONSTANT a constaté un tasse­
ment des mises en chantier en 
2006 avec des écarts " notoires » 
et " é loquents » pour la 
construction de logements 
sociaux et très sociaux. " Allons 
nous, indéfiniment, constater ces 
faits sans prendre les mesures 
nécessaires pour que ce déséqui­
libre se réduise ? Les élus com­
munistes souhaitent vivement une 
modulation de la Dotation de Soli­
darité, en fonction de critères 
comme la situation existante et les 
efforts réalisés en terme de loge­
ments sociaux par chaque com­
mune. Ceci permettrait une res­
ponsabilisation équitable e:t 
so lidaire sur l'ensemble du terri­
toire ,, a-t-i l insisté. 

Les élus. 
1.: activite 
•Transports 

Marc Justy « Peut on encore parler de service publ ic à propos de la Brière ? » 

Lors du dernier conseil communautaire, le Maire de Saint-Joachim a rappelé qu'à plusie~rs ~eprises déjà il avait ·~émis 
des réserves» sur «l'optimisation» des réseaux de transports publics de l'agglomerat1on. De nouvelles orienta­
tions qui «ont contribué, à certaines heures de la journee, à l'isolement de la Brière, ce que nous ne pou­
vons cautionner ! ... En dehors des heures d'affluence, toutes les lignes régulières ont été supprimé_es, 
Ce sont les retraités les familles sans voiture qui sont pénalisés, nous le déplorons et nous dis~ns claire­
ment que cela ne pè~t pas d,urer .. _.Peut on, d~ns c~s. conditions, encore pa~ler de ~e~ice p~~hc ?» Une 
situation d'autant plus 1ncomprehens1ble pour le v1c~ pres1dent de I~ comm,u~aute d agQlomer~tion qu a la demande: 
des élus communistes le versement transport paye par les entreprises a ete augmente et degage des recettes qui 
pourraient permettre d'améliorer le service rendu. «Nous avons perçu 9 900 .ooo €en 2006, 10 .350 400 ,€ 
sont attendus cette année» précise Marc JUSTY qui déplore qu'une bonne partie de ces recettes soit consacree 
à des aménagements urbains dont certains devraient être financés par I~ budget génér?I. «Vo~s comprendr~z, 
dans ces conditions, Monsieur le Président que, renouvelant leurs reserves du mois de decembre dernier, 
les élus du groupe communiste et républicains s'abstiennent lors du vote du budget annexe des transports» 
a conclu l'élu. 

Législatives 
se circonscription 

L'emploi industriel, le 
logement social, la santé 
et les transports publics 
seront les principaux 
thèmes de la campagne 
de proximité de Christian 
~aulnier et Sabine Mahé. 
~ors d'une conférence de 

Rassembler le 
peuple de gauche 
de Saint-Nazaire à 
Savenay 

presse, les candidats de la gauche populair~ et anti­
libérale ont affirmé leur détermination de «rassem­
bler le peuple de gauche de Saint- Nazaire à 
Savenay. Ce peuple qui s'est exprimé au momen~ 
du référendum, qui a gagné contre le CPE, qui 
lutte aujourd 'hui pour Airbus, Aker Yards, Man 
Diesel, RFS menacées par la finance doit se faire 
entendre à I' Assemblee Nationale, changer les 
lois, obliger l'Etat à prendre ses responsabilités». 
«Nous voulons donner un grand coup de pied 
dans la fourmilière en portant loin la parole des 
travailleurs» complète Roger David, Maire de Saint­
Malo de Guersac. «Au cœur de notre combat pour 
le développement industriel, il y a le port et le pro­
jet de Donges Est vital pour l'emploi» précise 
Christian Saulnier. En complet accord avec Jean 
Louis Le Corre, il fait du logement une de ses priori­
tés, se prononçant résolument contre les expulsions, 
les coupures d'eau et d'électricité. Tous deux exigent 
l'application partout de la loi Gayssot rendant obli­
gatoire 20% de logements sociaux dans tout pro­
gramme de constructions neuves. «la future cité 
sanitaire est la bienvenue» poursuit le Maire adjoint 
de Saint-Nazaire qui doute cependant que le 
«mélangé des genres» publ ic privé qui préside à 
sa construction et à son fonctionnement «Soit réali­
sable sans dommages, pour le s~rvice public». 
Cet équipement pose en grand la question «des 
moyens de l'hôpital public qui doivent être impé­
rativement être rediscutés par les députés». Der­
nier axe porté par les candidats ~e la~~ _circo~scrip­
tion celui, d'une offre nouvelle, d1vers1f1ee et elarg1e 
de transports publics dans la région nazairienne et 
en Brière. Une offre de service public qui ne sau­
rait être définie qu'en appliquant «les règles de la 
rentabilité financière». 

Pays de la Loire 
Quelles énergies pour la région? 
Lors de la dernière session, l'assemblée a débattu des 
questions de 'énergie Le Schéma Régional Energie 
montre très clairement la fragilité de l'approvisionne­
ment des Pays de la Loire a noté Pascale Soulard. 
«Nous avons des objectifs ambitieux pour soute­
nir le développement des énergies renouvelables 
mais nous savons et ce pour quelques décennies 
encore, que le potentiel que constituent ces éner­
gies ne leur permettra pas de fournir la production 
de base nécessaire aux besoins ••. ce qui rend 
urgent et incon­
tournable la réali­
sation d'unités de 
production plus 
localisées, dans 
le cadre d'un 
schéma national 
cohérent». Ces 
unités, comme la 
centrale au gaz de 
Montoir de Bre­
tagne sont indis­
pensables mais ne 
suffiront pas. C'est 
pourquoi il est 
prévu que le projet 
EPR, a Flaman-
ville, alimente 
notre Région. 
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" Les choix de 
politique énergé­
tique française en 
faveur du 
nucléaire civil ont 
placé la France 
dans une situa­
tion favorable par 
rapport aux autres pays européens à la fois en 
matière d'émission de gaz à effet de serre, de coût 
de l'énergie, d'indépendance énergétique et d'em­
plois industriels» a rappelé l'élue communiste de la 
Sarthe, soulignant cependant que «des problèmes 
demeurent concernant la prolifération nucléaire 
dans le monde, la sécurité des installations et la 
confiance des populations dans le traitement et le 
stockage des déchets». C'est pourquoi, les élus com­
munistes considèrent qu'il «est impératif de dévelop­
per l'effort de recherche en la matière, aussi bien 
pour la 4e génération de réacteurs, la réalisation et 
l'exploitation d'ITER mais aussi la sécurisation rlu 
nucléaire et de ses déchets». L'obstacle n'est pas Cdlui 
des moyens (au sein des groupes EDF et Gaz de France 
les dividendes versés aux actionnaires durant l'année 
2005 représentent plus de 2 milliards d'euros) l'obstacle 
c'est le statut de l'entreprise «Seul un véritable ser­
vice public est suffisamment fort pour encourager 
la recherche et l'investissement, pour le respect 
de l'environnement. Seul un véritable service public 
et l'intervention des citoyens dans sa gestion garanti 
la sécurité des instalfations». 
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Savenay café de 
la Boule d'or : 
Jeudi 19 avril 20h 
Café débat sur le 
thème « Pour 
battre la droite et 
réussir à gauche, 
quel vote utile au 
1er tour )) avec la 
participation de 
Christian Saul­
nier candidat du 
PCF dans la ae 
circonscription. 

Soirée élection 
présidentielle. 
La fédération du 
Parti Commu­
niste organise 
dès l'annonce 
des premiers 
résultats du pre­
mier tour de 
!'.élection prési­
dentielle le 
romanche 22 avril 

une soirée à la 
fédération. Tous 
les résultats 
départementaux 
et nationaux 
seront retransmis 
sur grand écran. 
Les militants sont 
cordialement invi­
tés à y participer. 

r 

• 26 & 27 MAI LA FÊTE DES NOUVELL ES AU 
PARC PAYSAGER DE SAINT-NAZAIRE. 

C'est traditionnellement lors du 
week-end de la Pentecôte que 
se déroule la fête du journal de 
la fédération de Loire-Atlant ique 
du Part i Communiste Français. 
Cette année, ce grand rendez­
vous politique, festif et convivial 
se situera entre les élections 
présidentielles et législatives. Il 
sera donc à ne pas douter un 
moment fort de la vie politique 
dans notre département à 
quelque 2 semaines du premier 
tour des législatives. 

Nous pouvons déjà donner quelques éléments de ce grand rassem­
blement marqué cette année encore par une série de débats sur des 
grandes questions d'actualité : 

Samedi après midi 
un débat sur la question " l'ar­
gent et l' industrie » avec la par­
ticipation notamment de Alain 
Obadia responsable national du 
Parti Communiste Français 
Samedi soir : 
une soirée festive autour des 
candidats du Parti Communiste 
des 10 circonscriptions de Loire­
Atlantique. 

Dimanche en fin de matinée~ Daniel Ciréra responsable natio­
nal du Parti Communiste Français sera face à la presse départemen­
tale 
Dimanche en début d'après midi, un débat sur le sens de vote 
des français lors des élections politiques réunira des universitaires spé­
cialistes de ces questions ainsi que des dirigeants politiques 

. Intervention politique le dimanche après midi avec Daniel Ciréra 
membre de la direction nationale du Parti Communiste Français. 
Spectacle avec la troupe « Joli Cœur » en deuxième partie 
du dimanche après midi. 

De nombreux stands, 
animations jeux ani­
meront ce week-end 
festif et politique au 
parc paysager de 
Saint-Nazaire. 
La vignette bon de 
soutien donnant le 
droit à l'entrée sur la 
fête est dès à présent 

' disponible auprès des 
militants du Parti Com­
muniste et dans les dif­
férents locaux des sec­
tions. 
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PAROLE DE JEUNES nète. Avoir 18 ans c'est 
aussi obtenir sa carte 
électorale pour prolon­
ger ses idées dans un 
vote. La première fois 
que j'ai voté c'était lors 
du référendum du 29 
mai, je me suis inté­
ressé au grand débat 
autour la constitution 
européenne., les ques­
tions de fond, les diffé­
rents projets ... Pour les 
tenants du oui, dire non 
à la constitution c'était 
être contre l'Europe, 
c'était être pour la fin de 
l'Union européenne, en 
gros c'était être con. J'ai 
voté non parce qu' à 
défaut d'être con, j'étais 
suffisamment informé 
pour comprendre que 
le projet proposé allait à 

l'encontre de mes idées 
: Je veux une Europe 
démocratique, sociale, 
unie autour de l'objec­
tif de permettre aux 
peuples qui la compo­
sent de vivre bien, 

Avoir 18 ans, devenir 
majeur, pouvoir prolon­
ger les soirées, faire 
des petits boulots pour 
pouvoir se payer le per­
mis de conduire, cher­
cher du travail ou conti­
nuer ses études, c'est 
bien l'âge où des choix 
importants sont à faire. 
Avoir 18 ans c'est aussi 
commencer à com­
prendre et à connaître 
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le monde dans lequel 
nous vivons, être cri­
tique vis-à-vis de ce qui 
se fait et de ce qui ne se 
fait malheureusement 
pas, espérer un avenir 
meilleur que celui de 
nos parents ou de nos 
grands-parents, croire 
que le progrès va 
mettre un terme à la 
misère, à la guerre, à la 
destruction de la pla-

d'avoir un 
emploi cor­
rectement 
rémunéré, 
des garan­
ties et un 
haut niveau 
de protec­
tion sociale, 
une éduca­
tion de qua­
lité, des 
services 
publics pèrformants .. 
Or, ce que me proposait 
le traité était tout le 
contraire. Finalement je 
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• 1 ER MAI 2007 
C'est contre la logique de la rentabilité s'oppo­
sant à l'emploi et aux droits des salariés que les 
organisations syndicales CGT, CFDT, Unsa, 
FSU et Solidaires ont décidé de faire du 1 e• mai 
2007 une grande journée d'action dans le 
département. Ce _1 e• mai 2007 se situera entre 
les deux tours de l'élection présidentielle rap­
pellent les syndicats, " c'est une opportunité 
à saisir pour en faire un rendez-vous per­
mettant d'amplifier l'exigence sociale » pré­
cisent-ils. 
3 rassemblements sont prévus à partir de 1 O 
heures à Nantes, Saint-Nazaire et Château­
briant. 

• NÉCROLOGIE 
Rodolphe Landais, journaliste à France Bleu 
Loire Océan est brutalement décédé. La rédac­
tion des Nouvelles de Loire Atlantique tient à 
témoigner à ses collègues et à sa famille toutes 
son émotion et ses plus sincères condoléances. 
Rodolphe, que nous avions sollicité à plusieurs 
reprises pour participer à la rencontre avec la 
presse lors de la fête de notre journal avait tou­
jours répondu avec le professionnalisme que 
chacun lui connaissait. Homme attachant, 
convivial, d'une vivacité d'esprit étonnante et 
débordant d'enthousiasme, Rodolphe ne pou­
vait laisser tous ceux qui le côtoyaient indiffé­
rents. 
Michel Rica et Yannick Chéneau au nom de la 
fédération du Parti et du journal lui ont rendu un 
dernier hommage lors de ses obsèques. 

me sens plus européen 
que tous les soi-disant 
spécialistes aux gros 
portefeuilles qui met­
tentproductivité, renta­
bilite, concurrence éco­
nomique dans toutes 

leurs phrases. Le 22 
avril je vais être cohé­
rent avec mes opinions 
et mon vote du 29 mai, 

au premier tour je vote­
rai pour Marie-George 
Buffet sans aucune 
réserve parce que si on 
ne vote pas pour ses 
idées au premier tour, 
quand va-t-on pouvoir 

le faire ? 
Comme 
pour le 
référen­
dum, je 
ne sui­
vrai pas 
les mau­
vais 
conseils 
des 
tenants 
du vote 

utile ou de leurs alliés, 
je ne voterai pas pour 
ceux qui prennent les 
gens pour des cons. 


